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wende Keller geprägt haben. So würde ich gerne etwas erfahren über Kellers Haltung

gegenüber jenen Kreisen, die sich in der Schweiz (ausserhalb der ökumenischen

Bewegung) sozialen Anliegen widmeten. Angesichts der Tatsache, dass sich
die Wege Adolf Kellers und Karl Barths mehrfach gekreuzt haben, wären auch
Erörterungen zur Frage hilfreich gewesen, inwiefern allenfalls Karl Barth Keller
in seiner Abwendung von der liberalen, weltbürgerlichen Theologie beeinflusst
hat. Hermann Kocher, Escholzmatt

Philippe Chenaux: Entre Maurras et Maritain. Une generation intellectuelle
catholique 1920-1930. Paris, Cerf, 1999, 262 p.

Le titre de ce livre prete un peu ä confusion. «Triomphe de Maritain» eut ete
plus approprie. En effet, Philippe Chenaux traite avant tout de la montee en
puissance du philosophe de Meudon dans l'espace francophone europeen, et la crise
d'Action francaise de 1926 apparait simplement comme un moment fort de cette
trajectoire.

C'est la guerre qui donne le coup d'envoi du developpement «mondain» de la
doctrine neo-thomiste. Une premiere renaissance thomiste avait bien eu lieu avant
la Grande Guerre dejä, et son influence dans l'enseignement theologique etait
manifeste ä Paris, ä Louvain ou ä Fribourg, mais eile se cantonnait aux cercles
ecclesiastiques. La victoire francaise declenche un engouement plus large parce que,
victoire militaire, eile est aussi, aux yeux de plusieurs prelats, celle du catholicisme
sur le protestantisme, et celle de saint Thomas sur Kant... Le triomphe du tho-
misme deborde cette fois les seuls milieux d'Eglise, il se manifeste dans les cercles
ecclesiastiques ouverts sur le monde (de la philosophie plus particulierement) par
le biais d'instituts catholiques, de revues de philosophie, etc. II se manifeste aussi
hors du monde ecclesiastique par l'interet qu'il suscite chez plusieurs philosophes,
notamment des penseurs d'Action francaise, ou encore d'Etienne Gilson ou de
Jacques Maritain.

Chenaux montre quels sont les reseaux qui profilent ce dernier comme «le»
philosophe thomiste. Maritain joue un important röle de relais entre cercles ecclesiastiques

et milieux mondains gräce ä trois types de mediations: la collaboration ä la
Revue Universelle, qu'il a fondee avec Maurras en avril 1920; la direction de la
«Bibliotheque de Philosophie» ä la Librairie nationale, et la creation de la collection
du «Roseau d'or» chez Plön en 1925, qui est concue comme une arme de combat
contre la NRF; l'animation des cercles thomistes, surtout des l'installation ä Meudon

en 1923. L'occupation de ces postes de pouvoir, qui sont aussi, chacun ä sa
maniere, des lieux de passages intellectuels, permet ä Maritain de tisser des liens
multiples et croises dans des milieux fort differents.

En 1926, la condamnation de l'Action francaise par Pie XI offre ä Maritain
l'occasion de raffermir sa position. Le pape lui confie le röle d'ambassadeur intellectuel,

Charge de justifier la sentence romaine aupres de catholiques francophones
desorientes, pour qui maurrassisme et thomisme allaient naturellement de pair.
L'exercice est difficile, car pour ne pas donner l'apparence de se dejuger, Rome a
du condamner Maurras au nom de saint Thomas. Avec Pourquoi Rome a parle,
Maritain s'en tira honorablement, sinon habilement. Ce reajustement impose as-
soit paradoxalement l'autorite de Maritain au moment oü les catholiques demoerates

«blondeliens» reviennent en gräce aupres du Saint-Pere. Reoriente un peu
contre son gre par Rome, le philosophe de Meudon traversera les annees trente en
evitant les exces du nationaiisme integral.
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Passionnant ä bien des egards, ce livre agace parfois par une trop grande indul-
gence face ä Maritain. Le compagnonnage etroit avec l'Action francaise et
l'antisemitisme du Maritain «premiere maniere» sont evoques avec une grande retenue,
ce qui minimise l'opportunisme de l'attitude de 1926. Quant ä l'ouverture de Maritain,

sa curiosite des autres, Chenaux montre qu'il s'agit souvent d'un esprit de
Sympathie reelle, mais il lui prete des couleurs trop angeliques: la correspondance
avec Journet, publiee recemment, revele aussi le caractere terriblement sectaire et
manoeuvrier du noyau dur de cette mouvance neo-thomiste.

D'un point de vue methodologique, on regrettera l'aspect parfois decharne de
certaines demonstrations, surtout dans la deuxieme partie du livre, oü l'auteur
oppose des textes ä d'autres, sans que ces textes soient rapportes ä des positions,
notamment ä l'interieur de ce lacis de rapports de pouvoir que forme l'Eglise
catholique... Mais peut-etre etait-ce beaueoup demander ä Chenaux qui, travaillant
dans une perspective comparative ä l'echelle de la francophonie europeenne, a

dejä du digerer et organiser une matiere considerable.
Lors de la sortie de ce livre, assez logiquement, la presse a surtout mis en

evidence le chapitre sur la Suisse. II n'y a lä rien de vraiment nouveau pour qui a lu les
articles que Chenaux avait dejä consacre ä ce theme, mais il faut insister sur
l'aspect stimulant de cette partie de l'ouvrage: en meme temps qu'il offre une synthese
solide de ce que l'on sait, l'auteur decouvre en effet au passage de magnifiques
themes de recherche. Les conversions au catholicisme en Suisse romande, ou la
biographie du pere-abbe de l'Abbaye de Saint-Maurice Joseph Marietan, par
exemple, autant de sujets de these bien seduisants... Alain Clavien, Lausanne

La Banque Seilliere-Demachy. Une dynastie familiale au centre du negoce, de la
finance et des arts, 1798-1998. Sous la dir. de Raymond Dartevelle. Paris, Perrin et
Fondation pour l'Histoire de la Haute Banque, 1999, 240 p.

La Fondation pour l'Histoire de la Haute Banque, creee par la Banque de Neu-
flize, Schlumberger, Mallet en 1997, a pour finalite la conservation et la valorisa-
tion du patrimoine historique de Haute Banque en France. Elle vient de publier un
magnifique livre-catalogue d'une exposition consacree ä la Banque Seilliere-Demachy

qui comporte plusieurs etudes d'histoire financiere et bancaire signees par
des historiens de renom comme Louis Bergeron et Alain Plessis. Les contributions
touchant le röle des Seiliiere dans Findustrialisation francaise sont dues ä Nicolas
Stoskopf et Jean-Francois Beihoste. L'ouvrage richement illustre est divise en trois
parties.

La premiere souligne l'essor et les mutations de la dynastie des Seilliere, dont les

origines de la prosperite se nichent dans les fournitures aux armees et une belle
reussite industrielle dans les Vosges, financee en partie par les banquiers suisses
conduits par la banque Ehinger de Bäle, qui surent tirer profit du boom cotonnier
des annees 1832 ä 1837 avant la crise. Les relations familiales et les cercles de sociabilite

mettent en evidence les liens de solidarite qui permettent ä ces preneurs de
risques de naviguer au fil des retournements de conjonctures. Cette premiere partie

se termine avec un catalogue soulignant l'enracinement regional d'une elite
manufacturiere et financiere. La richesse des notices merite d'etre rappelee par
leur mise en valeur d'une iconographie de qualite.

La seconde partie centree sur la banque, l'industrie et les investissements puise
ses informations inedites dans la correspondance des deux freres Adolphe et
Eugene Schneider, qui montre l'etroitesse des liens entre le Creusot et le banquier
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